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"li nté parfois de désenivrer de l'avenir, l'arche- 
"yeque de Saint Bonifaee entre dans une éeole, 

“interpelle un gamin.
"I)e quelle nationalité es-tu, mon enfant?
"Canadien-français, ré|xmd le garçonnet, timi- 

“de, en se levant.
“Non, pas eomme ça! reprend l'archevêque, de 

"eette voix qui fit courir sur tant d'auditoires le 
"frisson de la grande éloquence. Droit, la main 
'au front, la voix haute, dis maintenant: Cana­
dien-Krançais! Mon enfant, quand on appartient 

"il la première race du monde, on doit en être fier!
"Et se tournant vers la classe tout entière:
“De quelle nationalité êtes-vous, mes enfants?
"D'un bond la classe fut debout, la taille cam- 

"bréc, la main au front, et une clameur pleine de 
"joyeuse fierté répondit au grand patriote:

( anad ens-français. Monseigneur!
"Croyez-vous que ces gamins oublieront la 

"parole V leur archevêque? Ils ne l'oublieront 
"pas davantage ceux qui, à Québec, en 1912, 

"l'entendirent, au milieu des plus hauts digni­
taires du pays et devant la foule frémissante, 
"jeter son cri d’indomptable fierté et d'indestruc- 
“tible espoir.

‘‘Ia iNTsécution décourage les races sans vi- 
••gueur et les hommes sans conviction, eomme la 
“tempête abat les arbres sans racines, mais elle 
“provoque et ravive les courages des cœurs 
“vaillants. A ceux qui veulent nous arracher ce 
“qui nous appartient nous devons répondre, 
“avec une fierté toute française et une déterminu- 
"tion toute britannique: “Ce 
“nous le gardons...........................
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Mgr iAiuia-Philippe-Adélard Ixingerin,
Archevêque de Saint-Boniface, Man.

que nous avons.

“Nous ne reconnaissons à personne le droit 
“d'arrêter les Canadiens-français à la frontière 
"de Quéliec, et de leur dire: Hors de là 
“n'êtes plus chez vous.

"Nous sommes chez nous, au Canada, partout 
I Eglise du Canada; ce fut un fier citoyen et “où le drapeau britannique |»orte dans 

“notre race n'a pas connu de plus noble fils.
Encore l'un de nos plus distingués sociétaires “Sa carrière fut une constante leçon de courage, "sang, 
disparaît dans la personne de Sa (1 randeur “d’énergie et de fierté. Elle appartient à la

FEU MONSEIGNEUR LANGEVIN
ses plis

“glorieux nos droits sacrés avec la trace de notre

“Debout, libres et tiers, auprès de cet étendard 
inseigneur Louis Philippe Adélard lAngevin, “mgende héroïque de notre pays, elle prolongera “qui flotte triomphalement sur tous les océans
bhevéque de Kt-Bonifaee, décédé a Montréal, "infiniment dans l’avenir son action féconde. "nous lui jurons, avec joie, foi et fidélité, mais
f iuin- * “^ul discours de cet orateur à la parole en- "nous lui demandons en retour de protéger tou-
fondateur du cercle Langevin No lfi» de l'AI- "flammée n’égala jamais l'éloquence de sa vie, “jours nos libertés, et nous clamons à tous les
kee Nationale à St-Bonifæe. il était un mutua- "tout entière donnée—et à travers quelles “échos du pays la vieille devise normande
h sincère que notre Association était heureuse "souffrances!—à la défense des droits de Dieu et "Dieu et mon droit!”
kmpter au nombre de ses adhérents les plus "du père de famille, à la grandeur de son pays et “Cette clameur ne fut pas, le pays tout entier
roués. Bar son zèle infatigable et son patrio- "d© sa race. "le sait, simple parole jetée au vent. Elle tra­
in éclairé, il a su donner à l'Alliance "Seule une parole ecclésiastique saura digne- "(luisait les sentiments les plus intimes de
timiale, dans le Manitoba, un essor considé- “ment célébrer les mérites du prêtre et du pontife, "cœur, elle s'accorde avec tous les actes de 
le et nous pouvons dire en toute justice que "Evoquons, pour honorer le patriote, quelques-uns "publique et privée.”
1 succès marqués dans toute celte partie du "d© a©* gestes, quelques-unes de ses paroles.
P sont dus, pour une bonne part,à sa bienfai- 
k influence.

“II en est qu'on devrait faire apprendre 
"petits enfants dans les écoles, qui devraient leur 

fous extrayons ce qui suit d'un article publié “ttre aussi familiers que le discours de 1aFoil­
in'ment par un confrère, à l’occasion de ce “laine sur la langue française et la réponse de 
fs qui résume bien la vie de ce grand Cana- ‘‘Frontenac à Phipps.

Notes biographiques.

Mgr liOuis-l’hilippc-Adclard IAngevin naquit à 
Laprairie et entra dans la congrégation des 

. Oblats en 1NKI, ayant fait ses études au Collège
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tre A nos membres que leurs intérêts sont sauve­
gardés.

Cette exactitude dans la correspondance un

SUSPENSION DES MEMBRESnommé archevêque de Saint-Bonifacc, à la place 
de Mgr Taché.

Mgr Langevin avait jadis été attaché A l'église L'article 310 des statuts se lit comme suit:
Saint-Pierre de Montréal, rue Visitation, et il “Rgt frappé de suspension, le sociétaire qui doit pas .eulcment être mise en pratique par l«-
professa pendant huit ans très brillamment à néglige de payer intégralement, pendant les deux Bureau Exécutif, mais les officiers et les mein»
Ottawa, où il fut directeur du grand Séminaire, mois qui suivent leur échéance : ses contributions, bros des cercles doivent, en retour, apporter h
Il était regardé, dès cette époque, comme un des svs cotisations et autres redevances". . . . même promptitude en répondant par le eourr
sujets les plus remarquables de sa congrégation. |A question de la suspension des membres est vivant aux renseignements ou à tous aut 

Avant d’être appelé à succéder au premier certainement celle qui occupe le plus l'esprit et détails qui leur sont demandés.
Le nombre des lettres non répondues est œn I:

évêque Oblat de 1 Ouest, il fut Supérieur-vicaire qUj cause le plus d'embarras aux sociétés de bien-
dos Oblats du Manitoba, cumulant en même faisanoe. Ix-s membres suspendus par défaut ®idérable, et l’on ne saurait croire la désorgiun 
temps les fonctions de curé de la paroisse de (j,, paiement se chiffrent chaque année par un Ration que l’on produit dans un département i 
Sainte-Marie, à Winnipeg. montant considérable. Ce n’est pas surtout le négligeant une réponse. Souvent, deux, trois «1

En 1895, il succédait au second archevêque de manque d'argent qui en est la cause, caria grande même plusieurs lettres restent sans répons 
Saint-Boniface, et depuis lors il a incarné en lui la majorité des membres qui abandonnent la Société ^ résultat, c'est que dans certains cas l’m H *'

appartiennent à la classe aisée. L’indifférence cause des dommages sérieux à ceux qui sont inté 
Mgr Langevin était le neveu de Mgr Racicot, et la négligence en sont les causes les plus réelles, fessés. Par exemple, les officiers des cercles sm, 

ancien auxiliaire du diocèse de Montréal. Son |/on semble croire que l’on appartient A une requis de fournir ou de s’intéresser à la product in 
frère, M. l’abbé II Langevin, est curé à Hoche- société de bienfaisance plutôt pour fain- plaisir A des documents nécessaires pour compléter le dossii

d'un membre défunt. Souvent 11 s'écoule des
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lutte pour la défense de l'école cathoVque.

limit le 
nuit le il

PROPOSE
M It. L 
Orner PI 
A. Uiboi 
*\V. Laj 
A. Viller 
L Duhé 
II. tabla

Mère. 
.1 (’. Ho 
Arthur I 
A X. Di 
Alfred H

Jean Hit 
Joseph I 
Jos. Trei 
E. tapei 
Bug. La 
I). St-Ar 
Mme H. 
Mme A. 
J.<\ Oil 
V. J. Sui 
J. H. Boi
E. Marii 
Eug. Jol; 
L. A. La 
Hervé L 
Jos. Lort 
Henri Tl 
J. < 'harp
F. (’ôté, 
E. lie Ile 
A A. (lé 
L. licvesi 
Oim-r Nt 
(’. K. E.

laga. et il a laissé à Montréal plusieurs neveux et un amj qU(l |rllir protéger sa famille.
nièces, dont le notaire Rodolphe Langevin et M. ja, Trésorier du cercle est aussi souvent coupa- mailles, même des mois avant que tous les pa

excès de zèle à faire la collection des Pfors soient complets. U famille du définiII. I.angevin, gérant général du service des i,|,, llar son 
voyageurs |mur le “Canadian Northern" à contributions à domicile. Rien ne rend aussi s'enquiert du retard dans le paiement et cnii 
Montréal. négligent et oublieux le membre qui se fie sur le à >» négligence de la Société. Souvent le puhlii

tma s'empare de la chose et notre réputation m 
souffre. Il en est do même dans les réclama-

A la famille du défunt, 1 Alliance Nationale 'Trésorier pour le paiement et la collection de 
offre scs profondes sympathies. contributions. ta membre serait plus intéressé à

sa société et plus soucieux de ses devoirs, s'il lions de bénéfices on maladie. Le Médecin n 
LA FETE NATIONALE DU 24 JUIN 1915. comprenait que chaque mois il doit payer ses chef constate que dans bien des cas l’on néglirt

contributions à date fixe. C'est un excellent outre mesure de répondre aux renseignement!
La célébration de la 8aint-Jvan-Baptiste, cette moyen de l’intéresser. Il ne s’ensuit pas parce supplémentaires qui sont exigés. Pendant <i 

année, a donné lieu à des manifestations pat riot i- qu'un Trésorier a fait des avances à un membre temps, le malade et sa famille souffrent pum 
ques et religieuses très imposantes, comme il ne que l'on doive considérer ee sociétaire en règle a- 9UI’ réclamation nestpas payée, 
s’en est pas souvent vu dans notre ville.

On peut dire que toute la population cana- le membre ait payé ses contributions. Or officiers de cercles de contribuer pour leur pan : 
dieu ne-française de Montréal a participé aux lorsque le Trésorier fait des avances d’argent, le conserver devant le public la réputation que sV» 
fêtes qui ont eu lieu à cette occasion, et, dans la membre est quand même sous le coup de la sus- créée l’Alliance Nationale en faisant honm-ti 
seule procession qui. du carré Vigor, s'est rendue pension et s'expose à se voir privé et déchu de promptement à toute réclamation légitime, 
au pied du Mont-Royal pour assister à la grand’ tous ses bénéfices et avantages. Nous com pro­
messe pontificale, évoquant le souvenir du pro- nons la position du Trésorier qui n’ose rapporter 
mier office divin célébré, il y a 300 ans, sur le bord comme sus|>endu un membre important, un per­
de la Rivière des Prairies, au milieu de la forêt sonnage influent de son cercle. Mais nous croy- 
vierge, pas moins de 100,000 de nos concitoyens ons que si les sociétaires négligents, à quelques 
(au dire des grands quotidiens), membres des classes de la société qu’ils puissent appartenir, 
différentes sociétés nationales de secours mutuels recevaient un avis rédigé dans des termes ne 
des congrégations religieuses, des sociétés spor- laissant pas de doute sur le fait bien établi 
lives, etc., avaient tenu à manifester ainsi leur qu'ils ne doivent pas s’attendre à se voir eollee- 
esprit de foi et de patriotisme.

Dans l'après-midi, à Ahuntsic, le monument empressés à payer leurs contributions. la- Tré- 
élevé à la mémoire des premiers évangélisateurs- sorier qui fait la collection A domicile rend un 
martyrs de notre colonie, a fixé dans le granit bien mauvais service aux membres et s’expose A 
l'éternel hommage que nous devons à ces humbles la critique; s’il néglige une fois de faire sa per- 
héros. ("est la patrie qui s’honore en honorant eeption. inévitablement on lui reprochera de ne

pas fain- son devoir, et au lieu de lui témoigner 
Enfin, la fête s’est terminée le soir par une gran- de la reconnaissance, on ne lui imputera que du

blâme. N’est pas un bon membre celui qui 
Bref, la fête nationale a été splendide et les chaque mois néglige ou retarde de payer ses 

sages résolutions suggérées par les éloquents contributions. Il vaut mieux qu'il disparaisse 
orateurs de la journée devront contribuer à au plus tôt des cadres de la Société, car il s'expo- 
rendre notre peuple meilleur. se, après quelques années, A être privé de ses

La Société Saint-Jcan-Baptistc de Montréal a bénéfices, par sa négligence ré|>étée et ininterrom- nier j°ur <1° mois. Tout memoro qui néglige «If- 
raison d'être fière de l'enthousiasme avec lequel |)llVi Faites l'éducation de vos membres sur ee conformer à cette règle s'expose à la déchéam - d Alfred P< 
les Canadiens-français ont répondu A son apin-l sujet. Rappelez-leur les dangers auxquels ils ses bénéfices et dans bien des cas sa réintégra lie E. tamo 
patriotique et ont su imprimer à la célébration du s'exposent si par négligence ou indifférence ils ne peut lui être refusée, A raison de maladies a iti A- '«agm 
24 juin un cachet A la fois profondément religieux se conforment pas aux règlements de la Société, rieures. Dans quelle position se trouve aloi 'l B. St-Art 
et national. Que les Trésoriers soient généreux mais sévères! famille de ce membre en défaut ? S’il meurt k Mme N.

Il nous fait plaisir d’ajouter que l’Alliance C'est le moyen d'enrayer, sinon de faire disparal- siens se trouvent privés du certificat d’assur.-un R. l'errai 
Nationale a été largement représentée A ces fêtes tre, la grande suspension. HUr lequel ils comptaient pour leur permi tti Art. Mai
tant par ses sociétaires que par les membres de ----------------- de vivre convenablement. Un membre sériel H. A. La
son Bureau Exécutif. ne peut pas prendre de risques dont les coni Jo*- (lua,

CORRESPONDANCE quences peuvent être aussi désastre'-*' L* Johns
Nous insistons donc pour que nos membres s< leflVIric (lil

vee la Société. Ix-s statuts sont clairs, il faut que Nous demandons comme faveur spéciale A

PAYEZ VOS CONTRIBUTIONS

Un grand nombre de membres sont toujour- «J 
retard dans le paiement de leurs contribution 
mensuelles. Ils n’ont aucune raison de retai.li- 
ainsi, mais ils attendent toujours A la dernier 
minute.

Non seulement ils s’exposent A une foule d'n 
eonvénients, niais ils sont cause d’un travail coi 
sidérahle de la part de leur Trésorier. Un <•« n i 
qui a un bon percepteur ne devrait pas abuser n 
la lionne volonté de cet officier. Le monm 
viemlrn où fatigué de la négligence ou de l'apathi 
des membres, le Trésorier consciencieux aban»l«>a 
nera sa charge, et plusieurs années peuvm 
s’écouler avant que le cercle puisse le rempl.ui 
avantageusement.

tés de mois en mois, les intéressés seraient plus

ses bienfaiteurs.

diose assemblée au Monument National.

tas règlements de la Société veulent que touM 
les contributions soient entrées le ou avant le <bf

PENSEES
A. I /«garIx-s officiers généraux de l’Alliance Nationaleont ponctuels «ians le paiement de leurs contribution 

Lu vertu, les qualités du cœur et de l'esprit, toujours cherché A mériter la confiance des soeié- ("est le seul moyen raisonnable de prote« i' l>h D

Mi use Al 
E. I\ Ro 
Ail" Julie

taircs par la proniptitmle avec laquelle ils répon- pour eux et leur famille. Ixi Société y tp-ui 
* * * dent A toute correspondance qui leur est adressée, aussi son bénéfice, car c’est deoette exactitude

L’activité est aussi nécessaire au bonheur que Cette prompte expédition des affaires prouve que dépend la bonne administration d une eompl ih 
l’agitation lui est contraire, l’on s’intéresse aux questions en cause et démon- lité suivie et exécutée en temps voulu.

voilà la véritable beauté.

* Sa phol 
iuI cation.



LA PREUVE

BB1 L'uin- «h-s raisons capitales |xiur maintenir votre- 
ecrtifh-at toujours en vigueur «lans notre Société, 
c'est que vousétn-s assuré non seulement que les 
bénéfh-iaires «le <»tr«- «-«-rtilleat iwevront toute la 
l»rote«-tion qu’il prévoit |H»ur <-ux, mais encore que 
h-s ofli«-i«-rs et h-s membres «le l’Alliaw-c Nationale, 
comme un s«*ul homme, sont prêts à 
aider à r«-<-u«-iIlir les preuves ms-essain-s |s»ur assu- 
r«-r h- paiem«-nt de votre n-c laination, i-ommi- aussi 
à vous rendre tous h-s s»-rvi«-«-s fraternels née«-s- 
sain-s. si ini|x>rtants «-t si «-m-ourageants |x>ur les 
survivants dans leur ch-uil. ("est un grand |w»int, 
surtout «-n <ws heures où h-s chagrins et les 

Ko Nombre lmrras «• lourdement sur ceux que vous
n’êtes plus «-n mesure d'aid«-r, si <-«- n'«-st par votre 
assurance.

U's accusés de ré«*«-ption pleins «h- r<-connaissan­
ce qu«- “l'Alliance Nationale" publie- tous les 
mois dans s«-s colonnes en sont une pn-uve; ils 
prouvent qm* ceux «-t ci-lh-s «pii sont l'objet «l«-s 
sympal Impies attentions des membres et ofllciers 
«h- l'Alliance sont pleinement satisfaits.

M OMKIt PLANTK. 
M.'inhn- du ( omit#1 de Sur­

veillance.
H IV Providence No .120

M AUI (1IBOVLKAV. 
Sulistllut du Pr#Vddeni gé­

néral, Cercle l/irangi-r, 
No m.

M AK'»' VIII.LKMIIŒ, 
rchlvlste.

( 'en le Hic N o 2 lô.
S-chM iiln--a 

Celt*le Du

TABLEAU D’HONNEUR PROPOSEURS CERCLES
Noms «l«*s officiers et des im-mhn-s des cerch-s *jvorKvs l>‘duc, Duquelh- 

iloiit h- travail «le recrutement a été «-fticaei- «lu- * ^°,Utt8 Villeneuve, I)uqu«-tli­
lt. Millett«>, Duquette..........................
1*. (liroux, Montmorency.....................
Arthur Lamarche, Chateaubriand.

^ II. Hébert, Chateaubriand..................
D. Bourdeau, Chateaubriand

^ K. (lagnon, Chateaubriand.................
r Art. Clermont, Bordeaux.....................
r Art. St-Arm-au, St-Sévérin..................

Alfred Trépanier, St-A«lelph«;.............
II. Mamitte, Leclercville.....................

^ Pi«-rr«- Ds-lerc, N. I). d«-s VII Allé-

320 i
320 i
320 1
320 1
333 I
333 I

rant le mois «h- mai 1015.
PROPOSEURS CERCLES No Nombre

M. It. Lnhrt-cque, Ht-Casimir.............
Diner 1 Man te, B. I*. Providence..........  32(1
A. (libouleau dit Brouillet te, Diranger 322 
*\V. Lajeune-ssc, B. 1*. Vi«-1 
A. Villemure, Dumoulin.
L. Dubé, Bic........................

N2

333
3;t3 I
335 1
350 I
358 1
359 1

297
195
245

II. Ijehlanc, St-Paul de Urand'Mère. . 105
Laura Rochette, St-Paul de Graml-

LE PETIT CERCLE

D’ nombre n'est pas nécessain- |x>ur l’enthou- 
308 1 siasme et les bons résultats.
30H 1 Un cercle peu nombreux peut fair»-, pro|x>rtion
30S I gardée, autant qu’un cer«*le nombreux.

1 D«- fait, il y a souvent plus «le vraie fraternité
1 «huis l«- petit cercle que dans 1«- grand. Tout cercle 
1 qui compte vingt membres devrait se réunir au- 
1 moins une fois tous les quinze jours, par»-»- que les 

assemhltVa sont nécessaires |H>ur nourrir l’esprit 
3S2 I fraternel —eet esprit qui rend possible la mutuali-

... 383 1 té.
. . 390 1 En outre, le seul moyen pour un cercle de

5 1 gramlir, c’est l’activité. Sans assemblées régu-
I liêres, point d’efforts pour grossir le nombre des 
1 membres. Tous les cercles qui n’ont pas jusqu’h-i 

agi comme devrait h' fair»* un cercle social, sont 
CHOIX DES SOCIETAIRES Pri®8 instamment de convoquer une assemblée

2 ______ sans délai et de s’arranger dans la suite pour tenir
2 Responsabilité du proposeur d'un membre. réunions fréquentes.

Mère gresst-a..................................................
4 I). Daudet, N. D. «les VII Allégre sse s 
!: T. Shiller, N.D. «h-s Vil Allégr«-ss«-s. .
' .1. B. Morin, F«-rland....................
* O. Caron, 8t-Paulin......................
2 K va Vandal. Pothier.....................
.j Pi«*rre Marin, La Fayette-............
' Mme S. (^amoureux, Frauvoisc «le
tf Chantal.......................................
“ Aurore Allard, Marie-Autoiuett»-.
„ .1. Cl. Boueliarel, Sayaliec...........
“ .1. Mor«'l, B. P. St-Liboire...........
2 J. Fortier, Jonquière............................. 406
“ Arthur Grenier, B. P. Providence........ 320

Routhier, ljorrainville.................
Arthur Baker, Ste-Anastasie..............
A. A. Dionne, Destdiaillons.................
Alfr«*d ltaeic;«)t, D»rang«-r.....................
A. J. Aubin, Pontiac.............................

1 ni Rioux, (’hatcaubriand.................
Joseph Lamonde, Mari«--Tlién-s«- 
Jus. Tremblay, N. D. «le Hull............
K. Ijaperrière, St-Eusèlx»......................

ilv. Laitue, St-Flavien.......................
I). St-Arnaud, St-Paul de Grand’Mère 165 
Mme H. Leblanc, “
Mme A. Dallairc, “
.1. (’. Gibouleau, St-lto«-h..........
V. .1. Surprenant, G raton
I. B. Bouffard, Coulonge.
E. Marineau, St-Adelphe .
Eug. Joly, Pothi«-r.........................
L. A. Im.vallée, St-Jaequt-s 
Hervé Laroche-lit-, Hocln-laga
Jus. Lortie, ('ontreoamr...............
Henri Tardif, St-Casimir.............
.1. < 'har|xmtier, St-Franvois d'Assis«- . 100
V. ( ’été, Champlain...................
K. 1st Royer, St-Lambvrl..........
A. A. débitas, St-Barnabé
L. Ijevesque, Olier.......................
Onn*r Ntxd, Olier.......................
C. K. E. Authier, Olier 
Alfred Perron, Ste-Thèch*
K Lamontagne, Behind 
A. < lagnon, St-Paul de Grand'Mère. . 165
E. St-Arnaud, St-Paul «le Grand’Mère* 165 
Mme N. Morin,
H. Perrault, N. D. du Cap 
Art. Mandeville, Cadieux.
II. A. |jar«M-belle, DilhVlu-................... 230

230

369 
... 377 

. . 379 
. . 381

165
165
213

. . 289
316

2
2

358
379

13 1
Le propos«‘ur d’un membre <-omprend-il tou­

jours bien la mqxmsahilité qu’il fait assumer à LA CONFIANCE, QUALITE ESSENTIELLE 
la Société et l«»s torts qu’il jx-ut causer en fai-
sant admettre un sujet peu désirable tant au u ... .................., une Ue8 qualil<i8 n,-veasain.8
point de vue physique que moral T II faut qu il au m.rulwlr „lu,„alist,. qui veut réussir 
ait en vue autre chose que le gam qu .1 obtient „ doit avoit ,.ünllall(.(. on l'association qu'il re- 
[lar admission d un c andidat. Il doit, au prea- préaento- pn |ui.mf.nu, et llabiM^à bipn
labié, s assurt-r si le candidat remplit bien les ^ajni
éditions d’un bon membre. Il doit faire les Sans o. tte confiance, il est difficile d'obtenir dea 
démarches nécessaires pour connaître Hccupa- qU„|qUe effort que fasse un sociétaire,
lion, le genre de vie, les habitudes et la -•ond,- nll.ilu.ur mov„n d’échouer c’est d’alwrder 
ion sociale de celui qu ,1 veut tare admet re homme ave0 av„u in,,.m„.stif: Vous n’aveç 

Il doité» enquérir de la sobriété et de la nuirai,té ||as lwaoin d’assurance aujourd’hui, ,,’est-ee-pas? 
du sujet, et s ,1 rencontre des objection, séneu- u r„.rut,,lr doit être convaincu tout d'abord 

• r ,lned10" ,,aa j*™«ter d-n; » «Uk-,talion. d„ la Krand(. néeessité de la protection pour 
1 ,Au p,:lnt dl: vu" Phy-que il doit s informer de homme. Au U,.u de «uggér,., à quelqu’un des 

la nature des maladn-s antérieures que le sujet 
a pu contracter et interroger son candidat sur 
les antécédi-nts de sa famille. L’histoire <l«t fa-

29 1
37
82 1

1
108 1
121
122

1
1

127
127 1
127 1
147 1
159

165 I
196
212 I raisons pour remettre à plus tare! l’assurance, 

il devrait le persuader «le la nécessité de s’as- 
... „ .... sur*‘r d® s’assure-r sans retard,

mille présente-t-elle des cas de tuberculose, de sj 8onim(,s imbus de e„tte (.„nlianP„
1 ™nw' dr /“l'®.7 'e-ujetest-d ,s.u de tubereu- noU8.mSraeB quand nous .ollleiton., les résultats 
I *mlx ou d aleonliqi,e8? «es parents onl-,Is été sou- auraient * faire attendre. Us gens sont
I V,'n,,"mllul™7 *'an '*.rrr Z 7T porté, à ne pas ajouter foi à quiconque douU, de 
1 car il ««xpose son candidat a être refusé dans iuj_m£me

son examen médical. Soyez très pru«lent lors- 
j que vous présentez un membre-, afin d’éviter les 
j embarras que de tels sujets font subir à la mu­

tualité.

lus. Guay, Laflèche.. . .
La Johnson, Laflamim-
Vine Gilb«-rt. Rivière à Pierre............  265

265

1
243 I

A i /-garé. Rivière à Pierre... 
Joseph Dion, Rivière à Pierre. 
J. L. V. Malet te, Pointe-Clair»*
Mi use Allard, G raton.................
E. P. Robiehaud, G raton..........
Ail Julien, Ht-Marc....................

265
277
289 I
289

La pauvreté manque de beaucoup de cl 
l’avarice manque de tout.

308 t*es;
pas arrivée en temps utile pour* Sa photographie n'est

il I cation.
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°'INFLHUENcTsUrTeLPHYSIOUEDET le" "‘T |,lu* d" hy^iqu.-, H la «ociêté En régi,• général,.. I. gyimiuxtiqi   I,. j™

ras = assi «ri: -r: sr îsst tsrr r, :
... l'assOT il'1 médicaments, il faut du soleil, de l'air, musculaire,

t , est avec plaisir que nous publions un travail de la marche, du jeu. de la propreté, des exercices 
très élaboré et très soigné dû à la plume musmlaires. une bonne alimentation, etc.
«l'un de nos membres les plus distingués, 
éducateur de marque. M. .1. 1*. Laharre.

<lu I 

Nou(A suivre)

I
Halil

Ion

HYGIENE ET SANTE PUBLIQUE
(Suite i

I* culture physique n'occupe pas dans l’école 
traite de 1 hygiène scolaire avec connaissance; sa la place que demande son importance; elle est 
longue expérience lui permet d'aborder ce sujet sinon nécessaire, du moins très utile à la conser- 
avec confiance, et les conseils qu'il donne sont le val ion de la santé, au plein développement des 
résultat d'observations recueillies après de nom- organes corporels. Et la santé est nécessaire aux flliri,7 
'•"'uses années ,1e professorat. Nos I,sûeurs affaires et au lamheur; une forte constitution 
pourront profiter avec avantage de l'étude d'une capable de résister aux labeurs et à la fatigue est 
question aussi importante qu'est l'hygiène de indispensable à celui qui veut figurer dans la vie. 
nos enfants a 1 école. Bien que notre soin principal doive être intérieur,

notre corps ne doit pas être négligé; et l’école doit 
être au sortir de la maison et de concert avec la 
maison, la principale agence de diffusion de la 
santé.

Après qiu> la maladie a pris fin, que doit-«>n|

Ut maison, ou au moins, les pièces que |e 
malade occupait doivent être désinfectées aii 
que tout ce dont le malade faisait usage. Tout . 
qui peut être détruit doit être brûlé. I»()l

Que doivent se rap|>elcr les enfants pour >i 
protéger individuellement contre l'infection ■ i| 
protéger ceux qui les entourent ?

I.'ûme étant essentiellement unie au orps. ce [.'homme qui manque d'esprit ne peut v sud- k” 0'|,f,m|t8 d™wnt <i» «r»«.l‘er par tern
dernier collabore, à sa façon, A la pensée cl au plécr ni par une grande science ni par une grande 8011 8" le Pkjwher, soit sur le trottoir; de cracl er
sentiment, ("est par le moyen des sens que richesse; il en est de même de celui qui ..................  bench" T'""*'" 11*' dol«f8 f*"8 la
I âme acquiert la plus grande partie de ses idées, sa„tê Même s’il est riche il est bien à nl-nmlr. . 1 ’ v ,noU er lo8 <lo|Kls sur *» •ang

-i ••«ntnnisme .......tienne mal. la vie .............. s'i^Lpnx dZvn“e t? 2?? T '** ^ "'** "*ï.... .
tuellc s en trouve ordinairement amoindrie. ,m habit chez le tailleur l'adaim rimmin ** ‘ *> UII1<18’ <ra>on8’ etc.), de mâcher de la
D'autre part, les organes corporels étant les sain'dans un corps lin" me parait mTd^ cho»!s dan'sl ™.mpaeno"; ou de mu"-instruments de notre action extérieure, doivent peindre un homme heureux ^ * choses dans lesquelles un autre a mordu;
être assouplis, perfectionnés, pour répondre le |„. programme de l'école contient un article V o Ü'T ''° ‘“'l?.”18’ de t'1ru"!""8 a-va‘U 8urvi *
mieux possible à leur destination. Ensuite, et assez intéressant bien que très incomplet sur l'en- nt“ "on veut'cdl r TW, “ b"gU” °bj' "
o est a ce point de vue que je traiterai mon sujet, geignement de l'hygiène; il accorde au point de l. , d<\ toU8sl'r ou d i, t,‘r"u"r
la pédagogie, étant basée sur la connaissance des VUI. pratique une petite récréation de III minutes N*"S "* eoulT,lr “ M™c10 d un mouchoir; ■!, 
lois du développement corporel et intellectuel ,|ans l'avant-midi et dans l'après-midi Voilé "lttnKI'r 8a,ls 8,'l'v préalablement lavé les mum- 
de l'enfant, doit s'occuper de maintenir à l'état ^ ££ de h^ t "" '° “
sain toutes ses énergies: energies physiques, puissances physiques, tranquilles pendant la et des mains,
energies mtc lcf-tucllcs et morales, et d accroître classe ont été actives pendant quelques moments. D’après le rapport de M. (leo. D. Port, r 
la valeur g.obale de 1 individu par la culture rai- reprend d’ordinaire son travail, après cette petite Secrétaire de l’Association Canadienne 
sonnée de ses facultés physiques, intellectuelles et 
morales.

Conference de M. J.-P. Laharre. Principal de 
l'Kcole Champlain, à Montréal.

L

Po
t lie lit 
les vi 
LrenV 
toujo

Au
Krain
'•haut
qu’ils

récréation, aussi alerte qu'en entrant à 9 hrs ou à l’Knrayement de la Tuberculose, l’on aurait d» 
1 « hr. toute part accompli un travail sérieux

Mais ce n’est pas suffisant. L’enseignement prévenir le développement de la tuberculose « n 
d'une gymnastique hygiénique et rationnelle de- Canada. Les gouvernements tant fédéral que 

a qu une trop ai » c attention aux qualités vrait être donné à tous les élèves; tous devraient provinciaux et les grandes villes auraient 
physiques, a la saute, au bien-être matériel de 
l’enfant. Qu'est-ce en effet qu'une lionne école?
Une école est réputée bonne, si elle forme des 
lauréats. Elle est sans doute meilleure qu’une 
autre qui n’en forme pas, toutes choses égales

Jusqu’ici toutefois l’école s'est occupée sur­
tout des facultés intellectuelles et morales et n’a

"K

Heine

lois d

recoui
soutei

s'expti

avaiei
“Et

létal 
partie 
octroi 
croire 
sons îi 
«l'une 
Itas-C

Tauti

• tabli: 
partit
«•’est 1

désolé

N’ei
iprès
Quéhe

6 faire des exercices basés sur les préceptes de la tribué en argent et en œuvre à faire l’éducati- n 
physiologie et en vue du développement des du peuple sur cette importante question. Non 
différents groupes musculaires, de l’amplification seulement l’on aurait pourvu à ceux qui sont 
de la capacité respiratoire des poumons et du atteints de cette terrible maladie, mais des instrie1- 

..... rehaussement de la vigueur contractile du tions et des lectures avec projection électrique
( ai eurs, mais su it-i de décrocher quelques eœur; ce qui ne |>eut se faire qu’avec une direction ont été données par des personnes compétent * 
diplômes, si 1 on jette ensuite dans la vie, des 
jeunes gens dont la constitution est faible et

médicale. Le but de la culture physique est sur les mêmes précautions û prendre pour améli 
. t d’aider au développement harmonique des jeunes rer sinon faire disparaître les ravages causés par

t j,vo Par 8U,t<‘ . ,nan,l,]‘* a'r* dt' soleil, organismes et non de faire dos athlètes. Du reste, - ee fléau que l'on |N>urrait qualifier de national,
et es soins >'gi niques es p u* indispensables ? certain que les athlètes aient revu une bonne Ainsi le gouvernement fédéral a voté une somme 

y a--i que es vos es mieux doués et les culture physique? Il faut sans doute leur oon- considérable, mise à la disposition de l'Association
mitux por an s qui soient dignes d attention? céder de bons biceps, mais leur cœur, leurs pou- Canadienne pour la prévention de la tuberculose
s s au rt s p.us nom irmix doivent être eux aussi mollSi leurs organes internes sont souvent en souf- Dans la Colombie Anglaise la législature locale a

I objet de sollicitudes particulières. franco. Ces athlètes ne résistent pas à une voté $7f>,000 pour l’érection d’un sanatorium h
nés une qu aux Aats-l ms une moyenne de fièvre, il une pulmonic, tandis que des jeunes filles Tranquille et a promis des lois sévères 

treize journées de travail pour chaque homme, 
chaque femme et chaque enfant (13 journées 
d’école) sont perduees tous les uns par la maladie, 
et cela sans tenir compte des jours où la vigueur 
a diminué par les rhumes, les bronchites, les 
de tête, etc.

maigres et délicates en relèvent, leur gymnastique supprimer la tuberculose parmi le bétail. Dans 
a été athlétique et non hygiénique.

lies exercices physiques ne seront pas les institutions d’ordre privé qui s'occuperont de
mêmes pour les enfants de H, de 12 et de tuberculose et $11.9f» par semaine pour le soutien

maux KJ pour les enfants normaux et pour des malades. Dans la Saskatchewan, une forte
• i .. ° V'ül. ° virement énorme gain lus anormaux, pour les faibles et les chétifs, subvention a été votée pour la construction d'un

soeia qui serai op r par a suppression de ces pour les robustes et les vigoureux; ils ne seront sanatorium à Qu’Appelle â condition que les
ma a. les qut a s< lenctî et hygiène considèrent pas les mêmes dans les moments de tension autorités locales s'intéressent à la question,
eomim tviaxs vst‘l P®8 aU8h' important d'esprit et dans les moments où l’enfant n’a Manitoba, SM),(MM) ont été votés pour un sanaio- 
pour une na ion e conserver la santé publique pas la tête fatiguée. Ces exercices ne doivent rium à Ninette où il y aura fit) malades et $2.00 par 
(pu < ‘ m‘r s<‘s ° .J18 tit 84)8 cours d eau? être ni longs, ni violents; car l'enfant, après un semaine pour chaque malade. Dans Ontario, le
i. |/ S >,>1, U* n ' S a i W'S,S°nt n‘m,, ‘S ma" jeu. ou un autre exercice physique où il s'est fati- gouvernement accorde une somme égale a un cm-
,u (^ qui ravai * ran nt ro mates, vigoureux et gué, rentre en classe plus mal disposé au travail quième du coût de construction et un montant le

*.n n 8 81 ' '.,r ! î1 an<‘v v,,t (‘nl«,urée intellectuel; c’est que toutes les fonctions du $2.(X> par semaine fsiur l’entretien des malath s.
|>rW aU *!m!? l> K|,',ll<l*ies, de soleil, d air, eerveau sont solidaires; si pour en reposer une Ijcs villes de Kingston, Brandford et Windsor mit 

1 'X< r< U *S’ JMJ» ‘ < gymnastique. |H»rtion, je fatigue celle qui est à cûté, j’ai â sup- aussi accordé une allocation locale. Toronto u
Si I enfant sort de I école fort et rempli de porter une double fatigue. Au contraire, après un voté $200,000 pour les institutions à Weston .-t

notions hygiéniques, les familles ne tarderont pas jeu où l’enfant n’a eu aucune contrainte A subir, Uravenhurst. Berlin â donné $lf>,000 à une 
a adopter tous les principes de l’hygiène; les méde- aucune attention soutenue à porter, il entre en institution locale. I^a province de Québec a volé 
fins auront moins de soins médicaux A donner classe reposé et plus capable d’un travail (l’esprit. $10,000 A l’œuvre. Montréal a donné $6,000 à

l’Alliertu, l’on a promis do subventionner les

Au
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«leux dispensaires. I<a ville de (Juelx>e a aussi 
souscrit généreusement n cette lin. Dans l'Ile 
• lu Prinee Edouard. on a fondé un étuhlissenient 
sous la surveillance du gouvernement local. La 
Nouvelle Kcoese a pnunulgué «les lois très iihxI«t- 
nes |Hiur le «‘ont rôle «le la tulierculost» et a siibvcn- 
tionné largement son étahlissiunent «le Kentvilh1. 
Halifax a donné $1.000 et cinq acres «le terrain 
en plus d'une allocution annuelle; «les insixs*- 
teurs n'-gionnain-s auront la nurveillant'c «|«s 

I luhereuleux «le rot te province.
l'on semble r<‘doubler d'én«*rgie pour combattre 
l'expansion de la tulwrculose. Il est à « s|H*r« r que 
•«•s travaux produiront un résultat apprAdable.

:•

li

'

!)«• toute pari.

-1 POlllt LKS HLKSSKS l)K L'ONTAItlO'

L'HISTOIRE SE REPETE

Les persécuteurs et les amis d'il 
cinquante ans.

y a

Pour w ri-poser «l«>s cancans et «les luttes 
tuelles, rii'ii n'est plus intéressant que «!«• relir»*
l«-s vieilles publications, mais vieilles d'au moins de l'Alliance Nationale, Cercle Hé land No 159. 
trente, quarante ou cinquante ans! Il e*t
toujours doux do goûter le témoignage de sym- c.Mt >vec pUiair que nou8 à Il nous fait plaisir d'offrir à notre confrère M.
patine et de revoir les anciens , liam,.s de confrères de l'Alliance Nationale un des nôtres B. A. Bourgeois, Trésorier do l'Alliance Nationale, 
"ila , . quand on s y est couvert de gloire. qui |)ar lravail ut quaiit#a exceptionnelles p«rcle Evangéline No 259, nos sincères félicita-

Autrefois comme aujourd hui, les ( anadieiis- a su gagner la confiance et l'estime n; n seulement llona il l'"<,,'us'<m do la Promotion l>ien méritée
rançais rencontraient chez, leurs voisins de (1„ scs compatriotes, mais do la majorité de ses 1u'U vient de recevoir. Cette marque de con-

■ diauds anus et de chauds adversaires, selon concitoyens A Central Kails, lesquels, l'automne littnce de la part dos autorités de "Kl. C R", lui
,! , o T, ■"llr ,r"ll,S' A"""'d«rnier 1111 ont fait l'honneur de le choisir pour fait h“n,1,'ur ain,i q"'aux Acadiens.
nomi nt d entri r dans la t ""fédération, certains ,,r<;si(|,,r l'administration de la ville en qualité M. Bourgeois est maintenant Assistant attitré
brouillons de la minorité protestante «le (Juélx«c j,, Mairt*. du contrôleur et Assistant Trésorier avec bureau
■ rient a l'invasion et nu martyre, A peu près coin- M. J. K. UiBrosse est encore un jeune homme: Permanent a Moncton. Notre confrère est au
me la majorité ontarienne de IJlo. Voici un y ,,st né A Itipon. Co. Ulielle, le 29 mai 1873- service de l'intercolonial depuis plus de 30 ans.
extrait de chronique de la Revue Canadienne " 1895 il épousa Mlle Diane DeBlois et alla Celto t,r"",ullon ai“uU* a 86 réélection, tout
"ovemure îsuu) s'établir A Central Kails, où depuis 20 ans il est d«rnièrement, A la Caisse de Prévoyance, témoigne

hiles sont a œuvre ces prétendues victimes |e représentant du journal “ha Presse”. bien d" la Popularité et de l'estime qu'on a pour
,1e notre intolerance religieuse; une requête si- Notre confrère est un mutualiste dévoué et
lteteePtd ' 7 'l' te I 77 xrïl"St7‘,lS'llÀ r,'7<i" 4 and 8i,,"6rti d» l'AUiance Nationale; c'est grâce à 
Berne v eut d être livrée A la publie,te. Incapa- „„„ dévouement que nous comptons aujourd'hui 
Mes d«» trouver un argumvnl plausible c«mtr«> 1*>« i i n « rV a . n „ , , ■» u,u ,IUIlois d'éducation qui nous régiswnt. ils s'attaquent da"s a "U® do ^cnteal FMIs le cercle BéUnd No et ,lans les assemblées sociales et populaires- 
a leur fonctionnement, et sont obligés d'avoir x ''ende Madeleine de Verchères No 3,SO. Jen parle A mon aise et avec connaissance de 
recours au mensonge et A la calomnie m2 , , uffr'm8 1108 S'ncèrea f,:1,c,tat,ona °1 ('auae étant ™ Fronce, où j'ai vécu jusqu'à
soutenir leurs prétendus griefs. <>„ va jusqu'A !'!rni",ona ,0 vœu 9ue «‘n terme d office comme l'âge de vingt ans et où j'ai voyagé dans toutes 
affirmer dans cette requête que Ihiu nombre de « sTdndn sMs 1<)8 provl.nc"a Çt localités distinctes.
protestants <lu lias-Canada ont été forcés de -______________________ Que lt,a Pendus mtellectuels-en réalité
s'expatrier (comme les Irlandais de Russell ' ignorants ou anti french Canadians"—cessent de
liour échapper aux injustices flagrantes dont ils qU' 86 larg" Part de subsides, ne rougit-elle uims chanter que le parlé français du Canada 
avaient été victimes en matière d'éducation paa d,s souPlons calomnieux des agitateurs «'est pas du bon français de Krance, ce en quoi 

“Et c'est avec une loi qui accorde A toutes les h°rnéS de 181167 El ,a maj'>rité ontarienne n'y '1s disent beaucoup de vrai du reste, car le 
minorités indistinctement le droit de s v, rra-t-ello pas les tristes grands-parents de ses français du Canada n'est pas le baragouinage 
constituer en municipalités scolaires séparées lu'8 peraéeutriees7 que 1,011 (,nUmd ParU>ut France, mais c'est du
■rétablir l'enseignement qui leur convient et d.' N°US voudrlüna terminer cette note sur une français très intelligible et susceptible d'être 
participer proportionnellement A leur nombre aux l>ttr”10 am'e' 8Ur 11,1 témoignage illustre rendu compris par tous ceux qui entendent la langue

■ ictrois du gouvernement, que l'on prétend fair, & "°trB PIU" l l"l,lorallll‘ Adam °- Archibald, française. C'est plus que l'on peut dire du 
croire A de pareilles énormités. Nous nous rcf„ <lepU'8 *ouverm,,,r du Manitoba, témoignage qui l«lrlé (sic) populaire parlé en Krance.

trouve, lui aussi, grâce A Dieu, des échos chez les l* Devoir, 22 mai 1915.

M. J. E. LA BROSSE, M. ». A. BOt’ROEOIS, 

Trésorier, Cercle Evangeline .Vo 239.
Maire tie Central Falls. R. I. el ex-Trésorier

ï:

»!

?r

lui.un
Nos sincères félicitations à notre compatriote.

,

sons A admettre que ce soit IA la manière de voir ,, . .
,1'une portion considérable des protestants du Sü. . déf""seura de la cause française dans 
Itas-Canada. Tout notre passé est IA nour 0ntarl°.' Noua 1,1 Publierons dans un prochain 

que sur ce point comme sur la.au.2up Oommun">"*' 

d'autres, nous avons poussé la libéralité jusqu'A 
ses extrêmes limites; et les statistiques officielles 
établissent que s'il y a eu inégalité dans la re­
partition des deniers publics affectés A l’éducati 

■ est la minorité protestante qui

LE TESTAMENT DU JUGE BEAUDIN
prouver

CE DOCUMENT REVELE BIEN TOUTE LA 
NOBLESSE DE CARACTERE 

DE SON AUTEUR
LE FRANÇAIS AU CANADA

Un eoelésiastique français qui habite le Min- 
on- nesota nous écrit:en a eu cons- . . , . 1x5 diatingué magistrat qui vient de disparaître

t animent le bénéfice... Ce qui les incommode 8“‘S tüut"a"falt d’accord avec l'académicien a imprimé jusque dans son testament ce cachet 
■•u qui les agace par-dussus tout, c’est de voir ou,, "“"'J*'.8 dont vo,la do,miez dernièrement les de noblesse et de sobriété dont il marqua, de son 
nous avons des écoles catholiques. J'en is appr™all',,la louangeuses du français parlé au vivant, son langage et ses actes. Le document 
désolé, mais enfin, franchement, nous ne pouvons , nada , r'"ul *'* e“ toute occasion, j’ai main- tout entier tient dans quelques lignes à peine.. . 
l'as nous «m passer, «i'est le mot.” ”U. **Ue ‘Nmvais » nrlé au Canada avec ses ‘‘Je lôgue à ma femme” dit-il en substance.

N’est-ce pas que l'histoire se répète exactement , ,et 8,°8 exPre88u'.‘f toutes nationales, et “tous mes biens meubles, immeubles, assurances,
■près un demi-siècle? la minorité protestante dé • “e faudralt Jamais se départir, est bien etc., sachant qu’elle fera son devoir dans la tâche 

1 Juéhec, qui se déclare si parfaitement resnocié.! supérleur au français parlé par le populo en Fran- qui lui incombe d'en disposer pour le meilleur
peciee, oe, au foyer, dans les rues et les places publiques avenir de nos enfants.”
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CONSEIL GENERAL
ETAT FINANCIER
AU :<l MAI IVI.V

ACCUSES DE RECEPTIONCONDOLEANCES

Ia-s mvmbmt <lvs eervles iii-a|>rès ont volé ilvs 
eoiuloléaiK'es aux personnes dont les noms 
suivent:

(Yrele Notre-Dame de Hull No 64 A la

Montréal, 21 avril 1915.

A l'Alliance Nationale.
Messieurs,

Veuillez accepter mes plus sincères remercir- 
famille de M. Adélard (Sodiu, à 1 occasion du ment s, pour lu promptitude avec laquelle vous

m'avez fait parvenir le chèque au montant de 
(Yrele (Hier No 127 A la famille de feu SIlMM), l'assurance de mon mari.

Cals»*» de Dotation

Contributions, 129,7:11 «S -Intérêts. #H. 109,00 $ 32,«.i0:i fi»
Balance au 30 avril 1915............................................ 1,866,160.3e

81,899,063 9»dé<‘ès de ce dernier.
Déboursés

Monseigneur Adélard Langevin, Archevêque de 
St-Boniface—A la famille de M. J. Krnest 
IYpin à l'occasion du décès de ce dernier.

Bruchési, No 135—A M. Arthur Dufresne, à |/Alliance Nationale,

Montréal.

Mde Jos. Ijiturier. Bénéficiaires <le membres décédés............................$ 16,000 oo
Invalides, 8750 oo Pension 70 ans. 8700 oJ 1,450 (m
Caisse gên. (5;J °). $1.486 71 Divers, 8101 si. 1,7915.

.......... 'wSSii?Balance au 31 mal 1915 ..........

l'occasion du décès de sa sieur. 81.899.063 9»
Caisse Centrait des Malades 

Recettes
St-Jean-Baptiste No 149—A lu famille de M. Messieurs, 

Frédéric Villeneuve à l'occasion du décès de ce Ci-inclus le reçu de Aliee-Maud Whitelmuse,
.l.rniiT, A M. A. Unir,-vin. à Voncasiim .lu ............ Rmile Loiwlle), pour le .-toqun du SlOWI.m b2»mU»u “l»a”î 8l»l'ît,^*elC: ,7S.3 '“.V * m.7 il Üj

décès de son fils.
Béland No 159—A M. H. J Messier à l'oeeu- 

sion du décès de son é|>ousv.
Oi-mazii' No 171—A la faniilli. <lc l'il.m. vous avuz mise il règlvr cette affaire.

en paiement du eertitieat de dotation No 31241.
Madame U>isellc vous prie d'agréer ses remer- 

eiemeiits sineères pour la prompte diligenee que

8 436.297 9

Déboursés

10 a?;

Juge Siméon Beaudin, à l'occasion du décès dv 
ce dernier A la famille (1. Desjardins, à l'oeeas- 
sion du décès de ce dernier.

Votre tout dévoué,
Balance au 31 mai 1915.Krnest Messier, l’tre.

8 436,297.9."Sweetshurg, 21 mai 1915.
Caisse d’Epargne des Cercles

$8.00.................................

St-A|»ollinaire No 187.—A MM. Ferdinand et 
Arthur Ooteau, à l’oceasion du décès de leurs 
épouses. DépôU. 14.30 Intérêts. 

Balance au to avril 1915.
I I2.Su 

181.89Bigaud, 3 juin 1915.
Le (îardeur No 188. A M. Romuald Breton, Alliance Nationale, 

n l'oeeasion de la mort de sa tille. $ 6,094 (>'•
J'accuse réception <le votre chèque «h» $1000.09 

Duquette N» .1211 -A la famille de l'Hun. Juge en règlement .le la réclamation .le la |nlice que 
Siméon Beaudin, à l'oeeasion .lu iléeès de ce mon mari feu Désiré l-auz.m détenait dans votre

association. Quoiqu'elle fut la dernière avertie 
elle a été la première à payer.

Je félicite et remercie heaueoup la Société pour 
sa promptitude à régler cette réclamation.

Déboursés

$
Balancé au :» l nui loi5............. 5.094.69

dernier. $ 5,094.69
Ltvallée No 345—A M. l’Abhé W. Ijessard, à 

l'occasion du décès de sa stvur. A M. J.-B. 
St Bierre, à l'occasion «lu détfès de sa belle-mère.
A M. 1). A. Daignault, à l'occasion du décès de 
son fils.

Caisse Générale

* 1ÆK
609 67 

9 IM

TSu
186 71

Hic::

Fonda de Secours. $6 44 Frais audition, 870.00 
DlfSfS,...............................

Votre toute dévouée, 8213.00...

Dame Veuve Désiré Liuzon.

ANNUITE AUX VIEILLARDS (70an.)
CERTIFICAT DE DOTATION

8 6.795 3 .
Balance au

7 8ADMISSION ANNUITE
Déboursés

NOM
Cercle ou B. P. Montant Echéance

l.umlêrâTr to Pwtt. WC.SI3VVI Pawlerl». „.5 25 223 2
Salaires Officiers, 758.32 Kinp. Bureau 1.074 18 1,832.su

5f !f - JJK
I f if KTÆ p. «.«à uil
22 5 15 ^•rvltt,s*a«’tualnw, $182 50; Mobilier 876 62 $ 259 IJ

I

SSCtKî"
Joliette No 17 
Argenteuil No 84 
Richelieu No 102 
St-PieNoOH

F. X. Giroux 
S. L'Archevêque 
( lia U lilanc 
O. Hirolvau-Lifleur 
J. L. A. Surveyer 
Pierre Laj'imcsse 
Ixiuia Bernier 
Win. Marchand

tessn?h"
J F.

30-6 98 
3-7 93 
19 10 98 
8-7 95 
14 4 96 
25 3 95 
5 6 97 
1 7 94 
16 5 9

Granby No 116 
Sic Martine No 45 
BeauharnoU No 3 
Contrecœur No 37 
Delurimier No

60
100 üfif

Etif
4.906 4", 

18 ", 30

8 5.001.7 À
703.69

Balance au 30 avril 1915..943 *50

50
8 4 
22112 3 97

Balance au 31 mars 1915

8 5.796 3.

N KC RO l.OOI 10 Résumé

: : *' 5S.SSCaisse de dotation, surplus............
Caisse des Malades 
Caisse Générale ..
Caisse d* Epargne .
Surplus de remise...

I
ADMISSION DECES 70

Médecin
Examinateur

5.0No NOM
Age Date Age

82.311.617.01

1875 J. K. Ixiiselle 
'Tnffic

27 |Tuberculose géra 
21 Fièvre typhoïde.

19 Membre détaché |I3 3 07 1000 31-3 16
20 St-Marc No 308 |2 6 14 500 3 4 15
34 St-Paul de Grand'Mèr<

No 165 j28-12 09 500 12 4 15
24 St-Stanislas d'Ascot

No 2(81 6 5 08 10(8) 22 4 16
33 St-Jean Baptiste 149 24 8 00 10(81 23 4 15
20 N.D. de la Garde W24 27 II 98 1000 24 4 15
18 l.anaudière No 363 14 4 13 500 25 4 15
19 |(Hier No 127 25 9 11 1000 1 5 16
20 .St-lxmis de Terre bon- '

ne No 26 20 11 01 1000 2 5 15
30 Bégin No 366 3 6 08 500*4 5-15
20 St-Frs-Xavier No 65 25 10 05 1000*4 5 15
35' Boucherville No 262 28 10-06 1000 4 5 15
18 Ste-Anastasie No 161 4-6-05 1000 5 5 15
35 Stp-Justine No 58 14 12 03 10(8) 6 5 15
25' St-Hyacinthe No 67 5-11 07 1000 7 5 15
33 Ste-Geneviève de Ba-

tiscan No 125 
-Elzéar No 345 

No 32

8éralisév. fs-Æsa.
A. Ferron.

Phùîp^RÎrÿ:
s.^.œ-

Orner Noël.

C.V. Palnchaud.
Z. Mal,,.
J. l>eprohon.

fc-ssssr
J. A. Viger.

K. X. Baril.

ftStesar-

I 87 Placement» des Fond»
41 I Accident.

33 Affection mitrale 
48 I)ial»ète
36 Bronchite.
20 Pneumonie 
22 Pleurésie.

34 Pie
37 Fié 
29 Con 
44 Pneumonie.
28 |Fièvre intestinale.
46 j Hémorragie cérébrale. 
25 Pneumonie.

43 Tuberculose pulm.
44 iAccident.
56 Cancer d'estomac.

1878 Doria Morin

1879 Fréiléric Villene
1880 Donat A limais
1881 l 'bald An and
1882 J. F>nest Pepin
1883 J. Art. Limoges

1884 Delpliiu Gagnon
1885 J. I.s Bourdon
1886 Alex. Favreau
1887 Jos. Martineau
1888 Désiré l-atizon
1889 Armand Allard
1890 Joseph Daviau

1891 Alliert l-avoie
1892 Jacob Demers

.8 146.149.9 ' 
69,422 d

SolsOLfit

Scolaires
:-œ

Immeuble...............................
Prêts sur certificats.............typhoïde 

tion du foie
82,311,617b(

Attesté à Montréal 31 mal 1915 

Certifié correct.
28 5-05 100011-5-16 
5 1 11 500 28 6-15 
6-6-98 500

ALF. 9T-OYR. Très -Oén 

?Z°«tfLT. }*—»S ft 11, I \ ill. 30 5-15
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Daoust. «aile Lalonde. 71 Vlnet, 8>i p.m.
ASSEMBLEES DE CERCLES

l/on hv plaint dans certain wrelv que les séances st-DeSsÆ-AT'£!£»55’tÎ,°ÏS90sJh

jeu.. 8h p.m.. 236 Beaudry.ne sont pas intéressantes à cause du manque d'in- 
lérét et de l’indifférence des memhn»s. Il y a 
•cpemlant mille et un moyens d’attirer les mem­
bres aux assemblées, soit par des lectures d’intérêt

Aldéric No 124—Cl. TRIFLUVIEN. Troia-RIvièm. Pierre Leclerc, 
n. sain., S.-A., 146 St-Olivler; L.-G. Jourdain. T., bureau de poste. Réun. 

4e mar.. 8h. p.m.. salle de la C. O. C.
No 9—Cl. STE-GENEVIEVE. Co. Jacq.-Cartier. 

Boileau, S.-A., Isle Bizard; A.-Z. Libersan, T. Réun. der 
7h. p.m. ches le notaire Libersan.

imblio .............. mit ....... ht la ,-lass,. ,liriK,.„n„. c’"*" R&" =• «“* JJg- gfc «*"'•
.1,, .-.•r.-l.-s. soi. on y ,lisou.au, dos sujoN d ao.ua-

t llté. 11ne question bien importante a discuter Antoine; J.-O.-A. Archambault, Md.-E.. 1801 Notre-Dame O., J.-B. Beaudry. T.. 510 Henri-Julien. Réun. 2e et 4e mard.. 746 
-or,lit lm,or„rôla,i.m do nos rôglomouts. Corn- 778. Réun. 2, « 4. leu.. «h. p.m.. 1682 N„.„- deS.-V.M p.m.ER Montifal Courtl,„ p

j l,ie" ''"."’"'"hro" •*»*•"'... . ,,l,ll,:"li",,s "nv,rs SJ-ïdSS&JaiS
! la Société et connaissent |H*ll ou |M)Hlt nos N . 16—Cl. ST-JEROME. Co. Terrebon e. S. Thibaudeau, 3e mer.. 1061a - ae St-André. 8h. p.m.

statuts. Cou, qui savon, liro non, jamais lu s^r.- evad^T. Rb». «. dt». ».m.. .» b-,»» Jlom-CLnacmi.
4 un seul tie nos articles. Ils ignorent complètement No 22—ci. ST-STANISLAS, Co. Beauharnois. Orner Va- Md.-E., 227 Av. Laval. Réun. 1er et 3e ven., 688 Plessis,
5 la procédure qu'il faut faire soit pour réclamer des Durîiin A ' Th* I)urn,n’ T" Réun dern ven ' 711 P'm" ialle No 140—Cl. CHICOUTIMI. D.-V. Morrier, S.-A.; Alf. Mor-
P   s ou so     on n-gio avec la Sooid.d. S'il 'NJt^ct^nE^Rr u^vXs^. „..c.

leur survient îles embarras ils sont seuls coupables bureau de M. le curé. „ „ ^ „ . St-Amour, S.-A., 269 St-Jacques; Henry Dauth. T. 25, VAve.
. , ...il ,, • . No 26-CI. LAROCQUE. Sherbrooke. E.-P. Bédard, S. A. Réun. der dim. Hôtel de Ville.

que lit' les gllitler et tie leur faire connaître leurs °nias Martel, T. Réun. 2e et 4emer. 149 Berri, 8h! p.m" ' 1 u'*
l'ilgagpmoilts vis-à-vis la Société. Si à oliaquo A., si» Niciiet1; wï Dnjvdina'T^at'ChamMyP,Ré!m.' 2,. ch^s.tAT^l»SB0ver,REFPLKhIn™MTn,ft«'Hm0.n0Ki 

séance le président ou un membre influent du ^no^i^montcaIm'^jSSI; l'Achigan. Amédé, ['im'îî.jK ÏÏ'E;™' st-Urni. R*in. "2e „ 4, ven.. 77< 

cercle discutait un article quelconque de nos Dune. Prés.: Bug. D. Forest,S.-A.; Henri Cloutier. T. Réun. N , AyTirnp Mnn,tl,i _
règlements les assemblées seraient des plus ^No 8T^C|h CONTRECŒUR. Alb. Charron, fils S.-A.; G.; Aldéric Lachapelle. Prés.; J.-F. Bernard. S.-a“4007 Notre- 
intéressantes ... les membres seraient mieux “{SjSl£ 

renseignés. Il est pénible t|v constattT le peu <l<‘ Poupart S.-A; Henri Lauzon. 1334 Lafontaine E.. T ; H. A. 26 de Boucherville.
. .. .... - i Quintal. 1331 Ste-Catherine E. Méd. Ex: Réun. dern. |eu.. 8h.. No 164-CI. TACHE. VVinnipeg.Man. A.S. Piédalue. S.-A.et

SOUCI et d interet que 1 on apporte a bien con- 82 Iberville. T.. 673 McDermot. Réun. 3e lun., 8h. p.m.. soubassement
No 44—Cl. ST-LOUIS, Montréal. G.-A. Mailloux. S.-A.. 909 église du S.-C. 

de Montigny E.; J os. de Vaudreuil. T. 900 St- Hubert. Réun. No 165—Cl. LETELLIER. Man. J os. Côté. Prés.; Art. 
1er et 8e mere., 8h. p.m., salle Brault. 667 rue Berri. Lavoie. V.-P.; Eue. Desautels. S.-A. et T. Réun. 2e mar.. 8h.

No 46—Cl. RIGAUD. Ubald Séguin. S.-A.; J os. Lafleur, T p.m., salle municipale.

N,..........«Pérou, .. ............. suggestion d,. l'élude « &'4LÎ£Æ.%£>taSLT...................................... No ÎIK,". vV%dùn! Î.5Sa*,iS:I£“s.,,aw. stST^tssh.

d,. uns nWmonta aux assombléos do oorolo sora U A"D &SfgJ2S0. S'cffi &ÎÏÏ* ^ 3' m"""
o.msidéréo sérions..,....... . ot qu"ob. cru pratiqué,.. .^s^RANMR. Co. , Note^j. R

jeu.. 7h. p.m.. salle du Conseil. Lamarche. 8h. p.m.

naître le rouage de notre administration. L'on 
peut être excusable d’ignorer les |M*tits détails 
mais les grandes lignes de notre administration 
devraient êtr........ mines de tous nos membres.

■Æd/TRtaSI'SSSn1.!'». SSf^MÎ'jÏÏ’vntaîi.'lî: ChlK $£»%£!?£*?£T?M|HwSttnPvSdîî?
No 64—Cl. N.-D.de HULL. L-A.Baril.S.-A..34 Laval; Henri Réun. 3e mer. 8h. p.m.. 288 Charron.

L'amitié, oïl plutôt la liaison entre les femmes, Bélanger. T., 119 Principale. Réun. 2e et 4e mar., 8h. p i., 119
rue Principale.

No 65—Cl. ST-I 
Dufort. N.P.. S.-A.
M. Dufort. N.P.

^rUdf. Bq. des Marchands! 8h.' ° ° ' Réun' 2e' 4e
est moins l’effet de la sympathie que des eonfi- 
i le net's qu’elles se font réciproquement.

ÇOIS-XAVIER. lEplp 
Ma je,, u. Très. Réun. der

No 66—Cl. LAPRAIRIE, Alph. Duranceau. S.-A.; Elphêge Prés°. 474 Montcalm^ Mongra u.'sl^v! V7 T^H enh'j u fie n !

I ’ll honnête homme n’aura jamais de meilleur Gravel. T. Réun. 4e lun., chez M. Dam. Gravel, 8h Geo. P. Viau. T.. 609 Berri. Réun. 2e. 4e. lun.. 665 de l.lonti-
. No 67—Cl. ST-HYACINTHE. llor. St-Germain. N.P.. S.-A., *ny E . 8h. p.m.

,,m qu" " 81 Mt v"rlu,'"M' "l
Mondor- man,T., 456 Berri; j.-E. Bastlen.Md.-E.. 684 Dorchester E.

Tél. Bell Est. 3424. Réun. 2e. 4e mer., 665 de Montigny E'W

sonnable.
No 69—Cl. ST-GEORGES. Maisonneuve. J.-S. Dupéré. Prés.

404 Pie IX; J.-B -A. Quintal. M. D.. S.-A.. 171 I.etourneux; 8.30h. p.m.
Léon Houle. T.. 305 Adam. Réun. 3e lun., 8h. p.m., 189 Le- No 174—Cl. ST-JEAN de la CROIX. Montréal. Mat. Mell- 
tourneux. leur. Prés.. 106 Grande Avenue; H. Paradis. S.-A. et T., 2066

No 72—Cl. ST-BARTHELEMY. Rév. Régis Bonin. Chape- St Dominique. Réun. 2e. 4e mere.. 8h. p.m.. salle du collège. 21 
lain; Jos. Lafontaine, Sb. P.G.; jos. Sylvestre Prés.; E. Landry. St-Zotlque.
Md.-E.; Chs L'Heureux. S.-A. et T. Réun. 2e jeu.. 7.30h. p.m. No 177—Cl. PAPINEAU. Montréal. R. Huberdeau. S.-A., 

No 78—Cl. ST-JEAN. Lionel Grégoire. S.-A.; 11 St-Jacques; 23 Dufresne; Luc. Favreau. T., 31 Dufresne. Réun. 1er et 3e 
-E. L'Ecuyer, T., 46 Jacques-Cartier. Réun. 2e et 4e mardi lun. salle Granger. 82 Iberville, 8.15h. p.m.

.. salle Grégoire.

CARTES DE CERCLES
Lor.qu. le cercle porte le oom de le ville 

ou de la paroisse où 11 est établi, le nom dt
es. dernières n'est pas répété. Les noms de. si-And-éT™.BE0mr5M."-L'Æ

Réun. 1er et 3e ven., 665 de Montigny Est.

eü
S a° Ix^Ré ^d"^’*LLE,i Anatole Beaubien,

No 182—Cl. RACINE. XVeedon. J.-P.-C. I-emleux, S.-A., T. 
et Md.-E. Réun. 3e sam., salle Mercier. 7.30h.

Shooner, S.-A.;R. Shoo- No 183—Cl. ST-PROSPER. Co. Champlain. J.-P. Houde, 
die Shooner. S.-A.; Isidore Houde, T. Réun. dern. Jim., HJ^h., à l'hôtel St-

SitiroîS?1"' S'"A" “ T'1 Rfun' ^SS-CI. ST-ALPHONSE. Thetford Mira. C.-S. V.„. 
o*> ni CT micimi . ... .... , . ___ lancourt. S.-A. et T. Réun. dern. dim., salle Perron. 12.30h., p.m.

,MA'Ü0h"pymB"rr T K,U": 16 “ d"":du"moi'' Ed,B” A,v0Cm?^TSRAu^ra™E«,KlM,^:7rU" S" A"

f
comtés ne sont indiqués que dans le cas où 
des paroisses portent le même nom dans plus T^Rlun dermdbn13h' 
d’un comté. No 82—Cl. ST-C

2e et 4e lun., 7.30h.

E. H.-L. 
p.m., sa

CASIM1
Quant aux officiera, s'ils demeurent dans 

la paroisse où le cercle a son siège d'affaires.
on ne mentionne pas leur adresse. No n>o—c,. st-françois d'AssisE, Braravillc.

ABREVIATIONS. Cl. signifie cercle: Sb tTbvraVd.'M m! An^,Y« ,“d" ?h
P. O.. Substitut du P.O.: S.-A.. Sec.-archiviste; ,,,S°i'-kÆpîuila Æ"S‘"G”r 
T., Trésorier ; Md.-E., Médecin-examinateur, publique; î.aoh^.m^

Le coût de l'insertion d'une carte est de et T?Réun. 4e ST CV

E°: jP,<e
ges. Co. Beauce. S. Pa- ^No 190^-Cl. ST-FER.DINAND, P.- A. Roberge, S.-A. et T.

T. Réun
PRIEN. Naplervillc. 1. E. MvN.il S.-A. G,A,°|“^a'.11^?,“'™."prtVgTa'ndWm1!ch« M." 

lun., 7h. p.m. J.-E. Grégoire.

an Mi SWSf* SSJ' ” """" 5»S®Üi6!6SSM' “— — “

11.00 par année par ligne ou partie de ligne 
d'imprimé.

8 .. p.m., «aile Raby, 98 Eulford. " No IIS—Cl. N.-D. de GRANBY. Clarence Fortin. S.-A.; P - „ No 209—Cl. COURCEL1.BS. Geo. Garant. S.-A.; Nap.
, iN“j 7e1' SACRE-CŒUR. Montréal, Rév. F.-I..-T. Adam. A. Peltier. T. Réun dern. mar . 7.30h. p in., salle St-Jean-Bap- Brousaeau. T. Réun. dern. dim.. 8h. p.m., à la gare du Q.C.R.

ipîsêsKill tejSSSSBF

PIE X. West Shefford. O M Normandin, S.-A. 
salle Elm Grove, 7.80h. p.m.

ce- EM^ALb*S.S>d.ffeA«“diiC.p'S.b0,»

i



0 60 I U0 1 00 8 00
0 5u I 00 2 00 I 8 00
0 50 I 00 2 00 S O
0 50 1 00 2 00 3 00
0 56 I U6 2 HI 3 15
0 f» I 06 2 10 3 16
0 66 I 10 2 20 3 30
0 66 I 10 2 20 3 30
0 60 I 15 2 30 8 46
0 «0 1 20 2 40 3 «0
0 80 I 20 2 40 3 60
0 66 I 25 2 50 3 75
0 66 1 30 2 HO 3 00
0 7" I 35 2 70 4 (IS
0 70 1 40 2 Ho 4 20
0 75 I 46 2 90 4 35
0 75 1 50 8 00 4 50
0 80 I 55 3 10 4 65

38 0 «0 1 75
39 0 IN) I 80
40 0 95 I 90 !
41 I 00 I 96
42 1 Oo 2 U6
43 I 06 2 10
44 1 10 2 20
46 1 15 2 30
46 I 20 2 40
47 l 25 2 50
48 I 30 2 60
49 I 40 2 75
50 I 45 2 90
51 I 50 3 K)
52 1 60 3 15
53 1 65 8 30
64 I 75 3 50
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Droits d’ontreo pour devenir membre de l'Alliance Nationale.
.i'.*! SS 

ÎS La
........  0 50
.... 2.00

Ne m—Cl. GARDE CHAMPLAIN. Québec. J.-A. PU- 
oiondon, Prés.; J.-O. Bélanger. S.-A., 168 d'Aiguillon; Emile
Jalbert. T., 16 Dorchester. Réun. 8e jeu.. 8h. p.m.. 7 rue Cba» Pour certificat* de participation de 0 800 ___
rest. '• •• « •• moo

No 224—Cl. IMMACULEE CONCEPTION, Cookshire. " •« •• •• MO !!!!
Art. Laprise. S.-A. et T. Réun. 8e dim.. 7.30h. p.m., école ca- " " " " MO....
“ÏSliTu VIOLETTE. Capdton. J H. Coûte. S.-A. SÏÏÜWoîSîSÎ âïiff *“ 

et T. Réun. 8e dim., Il h. a.m.. à l'école paroissiale.

PUBLIER PAR
Soci 6 dk Secours Mutuels 
" l’Alliance Nationale ”

A MONTREAL

Téléphone Bell: Est, 3017-3016
tarif des contributions mensuelles

CUSSE A.—CERTIFICAT OE DOTATION —PENSION « 60 «*S
No m—Cl. d'VOUVILLE. Sherbrooke. H. N. Helen. Pré...

77 King; Alb. C. Demers. S.-A. et T. 64 Prospect. Réun. 2e dim- 
1.30h., au bureau de la Cle de Krais Funéraires, 77 King.

No 285—CI. ROBERVAI . Asbestos. J.-O.-A. Deltsle
Boisvert. T. Réun. 8e dim. après la messe. L_______

Côté. S.-A., et T.

les. Co. 
dim.. 71

ILLIPPE Windsor Mills. W. Beaupré. ÎJ 
Ils. T. Réun. 4e dim. 1 Ih. a.m.. salle Le- «a

395, Avenue Viger

HÂtSeMe
Cêdêoa 
Ville.

No 286—Cl. de BEAUJEU. Wotton. Eli. 
Réun Se dim., à lh. salle publique du village.

No 240—Cl ROUSSI N. Pte-aui-Trembl 
Théod. Dulude, S.A., et T. Réun. dern. 
à la sacristie.

No 244—Cl.
; Nap. Rousseau, fl

S I OFFICIERS GENERAUX
» S. G. Mgr P. Bruchési . . Président Honoraire

«7 m S. G. Mgr. G. Gauthier, Aumônier2

BUREAU EXECUTIF38
39

75 6 50 8 25
95 6 90 8 86
16 6 30 9 45
36 6 70 10 05
55 7 10 10 66
îo 8 20 12 80 Chs Duquette, comptable and V.-Prés. Gén.
40 8 80 13 20 Joa Contant, pharmacien Ancien Prés Général

Georges Monet, comptable Secrétaire Général
A. St .-Cyr, courtier 
Théo. Cypihot M.D 
Bug -H Godin, C. R.
L -O. Dauray, N P ,
Prs Fauteui, avocat 
P.-H Bédard, M D.,
J. A. Lapierre, M. D.,
J. D. Viau, architecte
Département d'Organisation et d'Inepeetlon
Che Duquette, Montréal, Inspecteur en chef
G.-H. Vaillancourt, Sherbrooke, . Inspecteur
C. Manseau, Montréal Inspecteur
J. K. Alfred Arnaud, Montréal, Organisateur
J.-B Arnault, Montréal.........................Organisateur
J.-R.-O. Beliveau, Plessisville, Organisateur
Nap Rrouillette, Pawtucket, R. I., Organisateur

PLACEMENTS
A. 3T-CYR, Trésorier Général 

Meure# de Bureau . 11H A M. à IVM P. M. 
Percepteur (Art. 198)

M JODOIN. 393. AVENUE VIGER
MONTREAL

ST-PH

K Le Arsène Lavallée C R.
H.-C. Laberge, arp. géomètre et ing. civil,

1er V.-Prés Gén

Président Général20
21

2
lîu 246—Cl. ST-THOMAS. Compton. Mme Nap. Marin, «

S. -A. et T. Réun. 3e lundi, 7310 h. salle du Conseil
No 261—Cl. de la PELTRIE, Rock Island. Co. Stanstead. », 

Geo. Boisvert. S.-A. et T. Réun. dern. dim., à midi, chez M. P.- «s 
A. Bissonnette. î»

No 261-Cl. ST-VENANT. Paquetteville. Co. Compton Ol. «7 
Chicoine, S.-A. et T. Réun. 4e sam., à 7h., salle des Forestiers M
Catholiques #2

No 263-Cl. ARTHABASKA. A.-A. Picher. S.-A.; Gustave 
Picher T. Réun 3e ven.. 7 30h. p.m., à l'hôtel de ville. a,

No 265—Cl. RIVIERE à-PIERRE. W ilbrod Voyer. S.-A. et
T. Réun. 1er et dern. dim.. 2h. p.m., salle publique du Conseil. 83

42
43

il
47

05
20
40
60
86 Trésorier Général 

Médecin en Chef 
A viseur Légal 

Directeur 
Directeur 
Directeur 
Directeur 
Directeur

4 S 
49 16

60
61 9 fi 

55
63 20
64 00No 267—Cl. ROYAL. Montréal. J.-D. Marcotte. S.-A.. 1002 

Henri-Julien; J. H. Girard N. P T. 1844 Boula. St-Laurent 
Réun. 4e ven.. 8h. p.m., à 

No 284—Cl. ST-PR IME. Co. Chicoutimi. Alf. Vézlnat. S.-A. 
et T. Réun. dern. lun.. à 8h., chez M. Alf. Vézlnat.

No 295—Cl. STE-AGATHE, Co. de Terrebonne. Rod. Dazé, 
M.D., S.-A. et T. Réun. dern. dim. 8h., salle Forget.

No 302—Cl. OKA. Adolphe Chéné. S.-A.; Art. Chéné. T. 
Réun. 4e jeudi, l.SOh. p.m.. au collège.

No 809—Cl. ST-ALEXANDRE. Co. Iberville. Joseph Ber­
geron, S.-A.; Germain Rattée. T. Réun. 3e dim., après la messe, 
à la salle publique.

34 1 15 2
35 1 20 2

00 24 00 36 (H)

1814 Blvd St-Laurent.

CLASSE I. CERTIFICAI DE OOfATION.—PENSION A 70 ANS.

No 811—Cl. VTLLERAY, Montréal; J.-Bte. Huot. S.-A. 
8188 St-Hubert; Jos. E. Roy. T.. 2440 de Chateaubriand. Réun. 
2e et 4e mere., à 8h. p.m., aalle Dolbec, 2468 de Chateaubriand.

No 818—Cl. BRASSARD, Dalhousie, N.B. Stan. Blanchard, 
S.-A.; Mathias Comeau, T. Réun. 3e dim., 4h. p.m., salle à Dal-

No 820—Cl. DUQUETTE. Montréal. Hector ("harette, S.- 
A . 261 Boyer; R. Millette. T. 635 Berri. Réun. 1er et 3e jeu.. 
8h. p.m , 149 Berri.

No 821—Cl. D'AMOUR, Edmundston. Co. Madawaska, 
N.B. Réné U. Beaulieu. S.-A.; Sév. Dupuis, T. Réun 3e dim., 
l.SOh. p.m . salle Ed Ouellet.

No 326—Cl. MOREAU. St-Marc. Co. Verchères. Clovis O. 
Sénécal, S.-A. et T. Réun. 1er dim., après la messe, salle publi-

No 327—Cl.
2061 Bld St-Laurent; Art. Lag: 
le, 8e mere.. 8h.. 551 Bélanger.

No 330—Cl. DUHAMEL. Rapide de l'Orignal Ern.
S.-A. et T. Réun. 3e lun., 7.30h. p.m., chez M. E. Chai 

No 833-C1. CHATE. 
neau. S.-A., 334, 6e Avenue, qrt.
Masson T. Réun. 2e et4e ven..

No 838—Cl. U TUQUE. Co.
-A.; llild. Cantin, T. Réun. 2e

>NDRE EN 1900
ST-A R SENE. Montréal Jos.-E. Laforest. S.-A., 

Art. Lagarde. T.. 2602 St-Hubert. Réun. Baru je Provinciale
ND, Montréal. Joe. T. Simo- 
Rosemont; D. Bourdeau 1725 

8b. p.m., salle Millier, 1880

DU CANADA
l 9 Place d'Armee, Montréal. 

Préaidant ; M. H. Laporte,
Gérant Général : M. Tanorède Bienvenu

ATEAUBRIA

implain. D. Lavergne,
.. 7h. p.m., à l'IlôteT de ' Cap tai autorieè,

Capital payé et surplue au 31 
Décembre 1914 - - -

$2,000,000.00 
$1,663,900.24 

3 20 ft m. Département d’épargne ordinaire (y «%
s 5o 5 26 60 Succursales dans les provinces de Québec,
h ho 5 40 d’Ontario et du Nouveau-Brunswick.

S.-A
ville.

No 340—Cl. GUIGUBS. Jos. Houle. S.-A ;
Réun. 2e dim., 7.30h. p.m.. salle Nunzio.

No 841—Cl. GUAY. Montréal. A.-T. Gariépy. P.: C. U- 17 
montagne. S.-A.. 921 Marquette; P Monahan. T. .2632 Bor- ir 
deaux. Réun. 1er et 3e ven.. soubassement église St-Jean-Berch- 19

Henri Côté. T.

20 5 70 
5 85No 842—Cl. N.-D. de GRAVE, Montréal. Jos BU use. S. A.. 21

687 Co'brooke, G. A . Décary. T. 640 Bld Détarie. Réun. 1er. 22 
3e mer. 8h. p.m., 638 Bld Décarie. 23

L’Alliance Nationale fait de» 
dépota a cette Institution.

4 10 6 16
4 20 6 30
4 40 6 80
4 80 8 90
4 80 7 20

ÜE ijjj Banque d’Hochelaga
MONTREAL

No 844—Cl. de La VERENDRYE. Ste-Agathe. Man. Ig. ~ 
Dumesnil, S.-A. et T.; J. P. Decoew, Md.-E Réun. dernier dim. oa 
8b. p.m.. salle publique.

No 347—Cl. La PERADE, Ste-Anne de la l'érade. Z. Faquin, 28 
S.-A. et T. Réun. 3e dim., 1 l.SOh. a.m., salle Lebieuf. 29

No 349—Cl. ST-SACREMENT. I.achine l-ocks. Ros. Thl- » 
bert. S.-A.. 95. 3e avenue; A. Montbriand. T., 36 Ste-Catherine. 
Réun. 3e ven., 8h.. salle paroissiale.

No 364—Cl. MORINVILLE. Alberta. II Bolnaonnault, S -A 2? 
et T. Réun. 2e mardi 8h. p.m.. à la salle publique.

No 855—Cl. ST-ALBERT. Alberta. Jos. Ouimet.
Réun. 2e jeu.. 8h. p.m., à l'Hôtel de Ville.

H
27

M)
KO

6 00 9 00
6 30 9 45
8 80 9 90
7 00 10 60

K
33 Capital autorisé : S 4,000,000 

Capital payé : - $ 4,000,000 
Fonds de reserve et surplus $ 3,700,000 
Tetil de l'actif iu-deli de $33,500,000No 864—Cl. ST-PAUL des METIS. Alberta. J -C. Thérien.

S.WV et T. Réun. dern. dim , après grand'messe. à l'Hôtel de |»g
MALADIE

contributions ci-dessous sont exigibles îles membres qui 
se sont Inscrits pour recevoir des bénéfices hebdomadaires en 
cas de maladie,—d'après leur âge à l'InscriptionNo 866—Cl. CALGARY. Alberta J.-L. Olivier. S.-A. et T. 

22. 19e av. E. Réun. 3e lun.. 8h. p.m , à la salle de l'église du
La Banque a vingt-huit bureaux dans la ville

---------j--------j--------- Rile reçoit les dépôts d’épargne, qui peuvent être
Taux Age Taux retirés à volonté et sur lesquels elle paie un intérêt 

au taux de 3% l’an, DEUX ROIS par année

1022.
Sacré-

No 367—Cl. N.-D. de STANBR1DGE Art Denault. S.-A. A*c 
et T. Réun. dern. ven., 7.30h. p.m.. salle Bédatd.

No 871—CI. PASCAL. Duck Lake, Sask. M. J. Dubois. S.-A. 
etT. Protem. Réun. 3e dim., à l'école publique catholique. j®

No 878—Cl. BOURDEL. Howell. Sask. Pierre Wagner. S.-A '* 
et T. Réun. 3e dim., après la messe, chez le sec rétaire. 19

No 379—Cl. POTHIER. Manville. R. I. Ant. II. Gauvin.
S.-A. et T. Réunis ri ir ' a tlllli «4^11. à la salle Jacques-Cartier 

No 894-^r%VÛÜiJmfiÛj^KRr Warren. RI Mme 
Cyrille^Ryrt.^S.jA. et^T. Rérln.Tle^yrpfcdi, jeu., 8h. p.m.. 24

No 8994a. N?*!<*!,piîSfcjUme Art Du- ”

Taux Age Taux Age
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